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der Körperausbildung unserer Jungmannscliaft geschritten, so
trat anderseits ein Abbau in der nämlichen Richtung ein: Dem
Schweiz. Arbeiter-Turn- und Sportverband (Satus) wurde die
bisher bezogene jährliche Bundessubvention im Betrage von
Fr. 25,500.— im Nationalrat sowohl wie im Ständerat mit allen
gegen die sozialistischen Stimmen gestrichen. Damit wurde
endlich erreicht, was der Schweiz. Vaterländische Verband, die
Schweiz. Offiziersgesellschaft und der Schweiz. Unteroffiziersverband

seit Jahren durch wiederholte gemeinsame Eingaben
angestrebt hatten. Es ist in breiten Volksmassen nie verstanden

worden, daß ausgerechnet aus dem Militärbudget eine
Organisation durch eine namhafte Subvention unterstützt werden
soll, die in ihren Satzungen den Klassenkampf und die Ablehnung

der Landesverteidigung festgelegt und praktisch
durchgeführt hat. Es hat lange genug gedauert, bis die Ueberzeu-
gung geschaffen war, daß die Unterstützung der politischen
Bauchwelle, des klassenkämpferischen Riesenschwungs und des
armeefeindlichen Handstandes nicht zur Aufgabe unseres
Militärwesens gehört. Hätte man sich links unter dem hartnäckigen

Verlangen einer gewalttätigen Führerschaft nicht darauf
versteift, Turnen und Sport so schamlos und herausfordernd
zu verpolitisieren, sondern dasselbe seinem ursprünglichen
Zweck unverfälscht zu erhalten, dann wäre der Satus ohne
Zweifel auch heute noch im Besitze seiner Subvention. Die
verbohrte Führerschaft hat durch den Beschluß der Räte einen
deutlichen Fingerzeig erhalten, daß es für sie Zeit wäre, mit
verschiedenen ihrer auch von unserm gutgesinnten Arbeitervolk

unverstandenen Doktrinen abzuräumen, wenn sie sich
nicht in unliebsamer Weise isoliert sehen will.

Der- Zentralvorstand der Schweizerischen Offiziersgesellschaft
hat dem Eidgenössischen Militärdepartement folgende

Anträge fiir die Ausbildung der Truppen eingereicht: 1. Als
grundlegende Ausbildungszeit für den Soldaten kombattanter
Waffen ist ein Minimum von 90 Tagen festzusetzen; 2. An der
Wiederholungskurspflicht von sieben (Kavallerie acht)
jährlichen Wiederholungskursen ist festzuhalten; 3. Die Dauer
der Wiederholungskurse ist allgemein der Dauer der
Wiederholungskurse der Artillerie anzupassen, also um drei Tage zu
verlängern; 4. Dem Wiederholungskurs vorgängig sind
Kadervorkurse anzusetzen, zu denen auch die Unteroffiziere
einzuberufen sind.

Unmittelbar vor Redaktionsschluß trifft die Meldung ein,
daß Oberstkorpskommandant Sarasin aus Gesundheitsrücksichten

um Entlassung vom Kommando des 1. Armeekorps auf
1. Januar 1934 nachgesucht habe. M.

Schweiz. Militärskiwettkämpfe 1934, Andermatt
In Verbindung mit dem 28. Schweiz. Skirennen in Andermatt

finden nach zweijährigem Unterbruch am 3./4. Februar
1934 im Gotthardgebiet die Schweiz. Militär-Skiwettkämpfe
statt.

Die Militärdelegation des Schweiz. Skiverbandes hat in
ihrer letzten Sitzung beschlossen, als Wettkampf der Gebirgs-
Infanterie-Regimenter, der Feldbrigaden, der Eestungsbesat-
zungen und der Grenzwachtkorps einen Schweiz. Militär-
Stafettenlauf Gotthard-Lucendro durchzuführen. Dieser am
Samstag stattfindende Wettkampf führt auserwählte
Mannschaften in sieben Teilstrecken über 35 km Horizontaldistanz
und 1300 m Höhendifferenz.

Am Sonntag findet der traditionelle Schweiz. Militär-Ski-
patrouillenlauf (ä vier Mann) statt, der wie bisher in einer
schweren und leichten Kategorie ausgetragen wird.

Dieser nationale Wettkampf unserer Militär-Skimannschäf-
ten dürfte auch nächsten Winter wiederum dem größten
Interesse begegnen, um so mehr, als Anderrnatt eine interessante

Anlage dieser alpinen Skiwettkämpfe erwarten läßt.

Militärisches
Die Schweiz. Gesellschaft der Motorfahrer-Offiziere, welche

letztes Jahr aus der Gesellschaft der Motorfalirer-Offi-
ziere im Rayon des III. Armeekorps hervorgegangen ist, hielt
am 27. Mai in Basel ihre ordentliche, gut besuchte
Generalversammlung ab, unter dem Vorsitz des Zentralpräsidenten,
Oberstleutnant Demmer, Zürich. Nach Erledigung der
Traktanden hielt Major i. Gst. von Erlach, Instruktionsoffizier der
Motorwagentruppe, einen sehr interessanten Vortrag über die
Erfahrungen, welche bezüglich des Motorwagendienstes
gemacht wurden beim letztjährigen Kurse für Dienste hinter der
Front im Rayon der 4. Division. Nach dem gemeinsamen
Nachtessen waren die Offiziere Gäste der Sektion Basel des
A. C. S., anläßlich ihrer Jubiläumsfeier.
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Atix sous-officiers de tous les cantons suisses qui,

nombreux et pleins d'ardeur, viennent ä Geneve pour
prendre part aux journees de juillet 1933 leurs freres
d'armes genevois adressent une cordiale bienvenue.

Cordiale bienvemue! 11 s'agit de bien preciser le sens
de ces mots. Sans doute l'accueil prepare par la section
de Geneve aux autres sections de l'Association suisse
de sous-officiers doit porter tous ses effets en donnant
aux botes aimes de quelques jours une inoubliable
impression de joie et d'entrain.

Mais il y a plus dans cette reunion traditionnelle, dans
cette fete nationale.

II y a d'abord la volonte d'affirmer la vitalite d'une
oeuvre commune, poursuivie avec tenacite et energie par
tin travail continu.

11 y a ensuite la manifestation d'un esprit.
* * *

L'oeuvre commune des sous-officiers, eile n'a pas
besoin de longs commentaires puisque ses resultats vont
etre demontres par les concours auxquels tant de
participants se sont annonces.

L'entrainement physique, intellectuel et moral de sol-
dats revetus d'un commandement et d'une responsabilite,
l'aptitude technique ä la täche assignee par les lois et
les reglements, tels sont les buts de l'activite qui va
s'affirmer au cours des journees de Geneve.

L'armee de milices, l'armee suisse, qu'une experience
plus que seculaire a faite solide et qui a repondu ä

l'epreuve, a besoin d'un travail volontaire et libre qui
complete l'instruction des ecoles et des cours. Elle de-
mande aux chefs de tous grades, de meme qu'aux sol-
dats, une application serieuse, le developpement de con-
naissances diverses hors du service, dans la vie civile,
entre les courtes periodes de passage sous les drapeaux.

Les societes militaires, notamment les societes de
sous-officiers, qui se consacrent ä ce complement de
l'instruction militaire participent ä institution meme de
l'armee. C'est grace ä elles que le Systeme des milices
peut atteindre son plein rendement. C'est aussi grace
ä elles que l'armee etend et maintient son influence sur
tous les milieux de la population suisse. La qualite du
travail des societes de sous-officiers importe done di-
rectement au perfecticnnement de nos institutions
militaires. Aux journees de Geneve la preuve doit etre faite
d'un effort qui, s'exercant parallelement aux obligations
du service, tire son merite particulier du fait qu'il est
accompli beuevolenrent pour la defense nationale.

* *

Les journees de Geneve ne revctent Dependant pas
uniquement un sens technique; elles ne se limitent pas
au seul entrainement militaire, ä un sport dirige vers
des fins exclusivement pratiques. Elles doivent avoir,
elles auront une valeur spirituelle.

De quoi s'agit-il en effet si ce n'est de ccmprendre
plus profondement et d'accomplir avec plus de conviction
intime le service exige par la loi, transformer une
obligation en une adhesion totale, agir non plus seulement
par les reflexes de la contrainte, mais par les energies
volontaires unies sous le signe de la discipline.

La defense nationale n'a pas besoin seulement de
forces materielles, mais aussi de forces morales. Des
unes et des autres, eile doit pouvoir se servir pour des
täches qui lui sent propres; mais eile ne veut pas les
depenser en pure perte cu les mettre egoistement en



336 «LE SOLDAT SUISSE 1933

reserve. Son service est celui du pays tout entier. Lors-
qu'elle enseigne l'obeissance, le devoir, la camaraderie,
le sacrifice, eile sait bien que par eile, au delä de son
domaine, c'est la patrie qui doit etre obeie, servie, aimee
et preferee.

Aussi l'ecole du patriotisme qu'est 1'armee a-t-elle
dans notre histoire amplement demontre l'efficacite de
sa mission. C'est par eile que les peuples de nos vingt-
deux cantons ont appris ä se connaitre et ä s'aimer;
c'est en eile qu'ils ont trouve 1'itmion et la comprehension
necessaires ä leur vie commune; c'est eile encore qui
renouvelle sans cesse les experiences de cette entente.

Cette action collective de 1'armee repose en derniere
analyse sur le « service » individuel. Seul l'accomplisse-
ment du devoir par chaque soldat fait la force de l'en-
semble. De meme l'esprit de 1'armee a dans le coeur de
chaque soldat sa reaction particuliere. Parce qu'il trans-
posera dans sa vie personnelle les principes que sa vie
militaire lui aura enseignes, le citoyen suisse, qui est ou
qui fut soldat, pratiquera dans toutes les circonstances,
les memes notions de devouement, de devoir, de fra-
ternel attachement ä son prochain, de soumission au
bien commun. C'est ici la mission la plus haute de
1'armee, la plus difficile sans doute, la moins aisement
demontrable peut-etre, mais certainement oelle qui doit
constamment, positivement, constructivement agir.

Le «service» dans son acception la plus complete
exige qu'on aille jusque-lä. L'education du soldat tend
en definitive ä cet ultime but. La patrie n'en demande
pas moins de tous ses enfants.

*

Les journees suisses de sous-officiers se reclament
de cet esprit. Elles veulent etre, dans ce sens utiles ä

1'armee comme au pays. A Geneve, unis par le travail
poursuivi selon le meme programme, les sous-officiers
participeront egalement au meme ideal. lis prendront
conscience de leurs devoirs collectifs comme de leurs
devoirs individuels. lis puiseront dans leur foi commune,
dans leurs convictions raffermies, une force nouvelle
pour accomplir leur grande täche. Dans un meme elan
ils consacreront leur oeuvre au service de la patrie.

Petites nouvelles
Sous la conduite du colonel commandant de brigade Bir-

cher, un groupe de 130 officiers suisses s'est rendu dans le
courant de mai ä Verdun, oü il a ete recu par le general de
division Brunon. Nos officiers ont visits la citadelle, la ville
et les champs de bataille, notamment ceux de Vaux, de Douau-
mont et du Mort-Homme. Iis ont en outre d6pos6 une cou-
ronne ä l'ossuaire national, geste qui fut vivement apprdcie
par la population.

D'autre part, la Society des officiers de Neuchätel, sous
la conduite du colonel Borel, a fait une excursion au Vieil-
Armand, oü, en deux jours, les participants etudiörent les
pricipaux combats qui se deroulerent dans la r6gion pendant
la Grande guerre. Une couronne fut dgalement d6pos6e de-
vant le monument national et des paroles 6mues furent pro-
noncäes ä la memoire des hdros reposant sur cette terre
sacr£e de ce coin glorieux des Vosges.

* *
Les condamnds des Assises feddrales sont soumis ä la

Prison de Saint-Antoine ä un regime dit de faveur, mais
qui en rdalite ne differe que tres peu du regime habituel des
condamnes de droit commun. En effet, les Nicole, les Isaak
et autres (champions de la revolution portent le costume de la
maison: calot brun, blouse bleue, pantalon brun et grosses
socques. La ncurriture est celle de la prison; les visites sont
limitees ä une par semaine, au parloir. Les journaux ne sont
autorises que de temps en temps, et la correspondance limi-
t£e ä une fois par semaine. Par contre les condamnds sont
dans un quartier special, separ6s des prisonniers de droit commun,

et ont acces aux toilettes. En outre, si le medecin venait
ä le juger nöcessaire, Nicole aura un lit approprie ä son etat
de santd et pourra b6n6ficier d'une chaise-longue. II pourra
meme passer des heures en plein air.

Ce regime, etabli d'entente avec le Departement federal
de justice et police, est loin de celui que Me Dicker a sollicite
au nom des accuses, et il semble bien que nos autorites out
enfin compris que l'ere des demi-mesures a termine son regne
et qu'il importe maintenant d'avoir toujours l'ceil ouvert et
le bon.

* * *
On a construit en Angleterre un avion insubmersible qui,

selon le besoin, est monte sur roues ou sur flotteurs. II porte
des sacs ä air dans les ailes et le fuselage; en agissant sur
une commande, ces sacs se remplissent d'air venu d'un
reservoir d'air comprime et dans ces conditions l'appareil peut
se maintenir quelques heures sur l'eau. Aux essais, un avion
sans flotteurs ne coula pas. Aborde par un navire de guerre,
il remonta ä la surface. Ce dispositif est installe sur des
avions destinds aux missions de reconnaissance, au bombar-
dement et ä la photo. Ces appareils tres maniables sont munis

d'un moteur Armstrong, Siddley, Panther, ä refroidis-
sement par air.

* * *

Le budget des forces adriennes britanniques se monte ä
environ 2 milliards 250 millions de francs, en augmentation
de 3 millions environ sur 1'exercice 1932. Cependknt, on
declare dans les milieux anglais que ce. budget est, en rdalite,
en diminution d'environ 35 millions, car des depenses qui
s'elevent ä plus de 40 millions et qui dtaient jusqu'ä present
ä la charge des colonies, ont ete englobees dans le budget de
la Grande-Bretagne.

Par contre le budget de la marine pour 1933 comporte
une somme de 6 milliards 500 millions de francs. II.est plus
eleve de 360 millions qu'en 1932. Une partie de cet excddent
est employee aux constructions neuves.

En ce qui concerne l'effectif du personnel de l'aviation
anglaise, celui-ci prdsente une diminution de 1000 hommes sur
les anndes prdcddentes, et les milieux militaires critiquent
l'attitude du gouvernement qui, escomptant un succes de la
conference du ddsarmement, diminue trop inconsiddrdment les
forces aeriennes britanniques.

* * *

Le Japon possede aujourd'hui 72 sous-marins en service,
et 9, les plus grands, en construction, ce qui reprdsente une
des plus puissantes flottes sous-marines du monde, sinon la
plus puissante.

Des experiences pour provoquer, au moyen d'ondes hert-
ziennes, l'arret des moteurs d'avions ont eu lieu ä la fron-
tiere austro-hongroise.

Elles se sont poursuivies dans le plus grand secret;
toutefois, on peut dire qu'elles ont porte aussi bien sur l'u-
tilisation de l'influence electro-magndtique que sur celle de
radiations chimiques.

La presse italienne declare que ces exp6riences ont dtd
faites dgalement en Allemagne et que les techniciens alle-
rnands auraient radicalement rdsolu le Probleme.

* * *

En Italie, le 3me regiment de chasse et le 13me regiment
de bombardement adrien, respectivement stationn6s ä Turin
et ä Milan ont dte dernierement rassembl6s sur l'aörodrome
de Lonato Pozzolo. La, le g6n£ral Balbo a donn6 l'ordre
d'6changer les equipages des deux regiments et de retourner
ä Turin et Milan. Les aviateurs de chasse rentrerent done
sur des avions de bombardement et invers6ment. Cela est
considere comme une preuve de l'6tat satisfaisant de l'en-
trainement de l'aviation italienne. Par contre le journal
« Forze Armate » qui a publid la nouvelle ne mentionne pas
si tous les appareils sont rentrds sans avaries...

* *
La maison Fiat a dtabli un observatoire mobile. Cet

appareil est monte sur camion automobile. II est compose
d'une colonne t61escopique en tubes d'acier pouvant s'dlever
jusqu'ä 20 metres et plus en une minute ä peine. La stability
de l'engin serait parfaite. Son gabarit, dans la position de
route, lui permet de passer tres aisdment sous tous les ponts
et ouvrages analogues. (Milit. Wochenblatt.)

* * *

Les grandes manoeuvres navales japonaises sont prövues
pour le mois d'aoüt 1933; elles mobiliseront la plus grande
partie de la flotte et dureront trois semaines. On 6tudiera
particulierement les attaques aeriennes et les attaques par
sous-marins. Le theme comporte une rencontre avec un ad-
versaire venant du sud et du sud-est. En Amfirique on es-
time qu'une attaque sur la base de Honolulu serait facilement
realisable, et on en conclut que la flotte de I'Atlantique de-
vrait rester dans le Pacifique jusqu'en juillet 1934, ce que le
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